
 

La domination espagnole 

Charles Quint est né à Gand en 1500. À l'âge de 15 ans il devient comte de Flandre, roi 

d'Espagne à 16, élu empereur à 19 pour remplacer son aïeul Maximilien d'Autriche. Il obtient, 

par le traité de Madrid en 1526, que François 1er renonce à toute suzeraineté sur l'Artois et la 

Flandre, incorporés aux XVII Provinces qui composent alors le « Cercle de Bourgogne ». En 

1523 il impose, comme en Espagne, une inquisition interdisant possession, diffusion et lecture 

de livres interdits. Il abdique en 1555, fatigué de ses voyages incessants pour diriger son 

empire, et c'est son fils, Philippe II d'Espagne, qui lui succède. Mais Philippe II, contrairement 

à son père, est né en Espagne et n'éprouve pas de sentiment pour les Pays-Bas, il augmente 

encore la pression exercée sur la population, il suffit d'être soupçonné de ne pas être 

catholique pratiquant pour être cruellement exécuté. Mais plus la répression est forte, plus les 

conversions à la religion réformée sont nombreuses et c'est ainsi une escalade de violence qui 

aboutit à un climat de terreur où les saccages des édifices religieux répondent aux exécutions 

publiques. En juin 1583, l'église de Cassel est ravagée, de profondes inscriptions gravées les 

flamand sur les poutres du chœur central lors de la reconstruction rappellent ces évènements. 

Cassel vers 1600 d'après une gravure de Sanderus : les fortifications entourant la terrasse du 

château sont encore existantes ainsi que la collégiale Saint-Pierre, à droite et le château, à 

gauche, dont la tour grise du comte ( s' graeven tooren) qui, disait-on, servait de repère aux 

vaisseaux dans la rade de Dunkerque, on l'éclairait la nuit. Le moulin est à peu près au même 

endroit aujourd'hui. 

 

 


